
RÉSISTER EN DÉPORTATION : 
PORTRAIT DE MARIE JO CHOMBART DE LAUWE

FICHE D’IDENTITÉ

.  Française, née le 31 mai 1923

. Résistante dès 17 ans contre l’occupant nazi et les collaborateurs 
français
. Devenue docteur en psychologie de l’enfant et
. Grand Croix de la légion d’honneur

PARCOURS PENDANT LA GUERRE

Été 1940
- Les troupes allemandes débarquent à 
Bréhat, Chez Marie-Jo, on écoute la voix de 
Londres depuis une radio cachée derrière un 
tableau.
1942
-Les résistants du réseau finissent par être 
arrêtés car le nouvel agent de liaison se 
révèle être un agent double.
- Marie-Jo est arrêté le 22 mai 1942, à 19 ans 
et emprisonnée à Rennes puis à Angers. Elle 
finit par être condamnée à mort, peine 
commuée en déportation.
1943
- Déportée à Paris le 26 juillet 1943 pour le 
camp de concentration de Ravensbrück en 
Allemagne (convoi considéré comme disparu, 
sans lettres ni colis).
Été 1944
- Affectée au « Kinderzimmer », la chambre 
des enfants où étaient entassés jusqu’à 40 
bébés sans aucune hygiène ni couches, ni 
biberons ni tétines. Grâce à la solidarité de 
ce camp exclusivement féminin, on réussit à 
rapporter un peu de linge et un peu de lait 
(500 naissances, 23 français dont 3 
survivants).
- Assiste également à la stérilisation des 
femmes tziganes et aux expérimentations 
médicales menées par les médecins nazis 
sur des jeunes résistantes polonaises.
- Transférée le 2 mars 1945 pour Mauthausen 
d’où elle est libérée le 21 avril 1945 et évacuée 
par la croix rouge.

FORMES DE RÉSISTANCE A LA 
DÉPORTATION

Automne 1941
- Obtient un «Ausweis» (laissez-passez) 
lui permettant de circuler en zone 
interdite pour voir ses parents.
- Fait partie de la bande à Sidonie 
(réseau résistant créée par sa mère) 
avec pour priorité d’embarquer les 
soldats britanniques vers l’Angleterre.
- Transporte des messages cachés dans 
sa ceinture ou dans ses cours en dépit 
du danger.

FORMES DE RÉSISTANCE EN 
DÉPORTATION
- Confectionne clandestinement de petits 
cadeaux afin de soutenir ses camarades 
à Ravensbrück pour survivre au pire en 
gardant une  certaine humanité.
- Tente de faire garder aux femmes et 
aux enfants une certaines dignité et une 
humanité.

Marie-Jo durant sa jeunesse de résistance
Photo:  https://www.sisilesfemmes.fr

DES ACTIONS POUR RÉSISTER A LA DÉPORTATION : 
AIDER et SAUVER
RECONSTITUER LE LIEN SOCIAL et AGIR DANS LE CAMP
SURVIVRE ET OBTENIR JUSTICE, TÉMOIGNER, VEILLER ET  
TRANSMETTRE 

Marie-José Chombart de Lauwe témoigne de l'horreur 
du "Kinderzimmer". © Bernard Bisson/JDD - 3/11/2013, 
www.lejdd.fr 

http://www.lejdd.fr/
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LECTURES ET SOURCES UTILISÉES
- Marie Jo Chombart de Lauwe, Toute une vie de résistance, éditions Graphein FNDIRP, 2000
- Marie Jo Chombart de Lauwe, Résister toujours, Mémoires, éditions Flammarion, 2015 
- https://www.memoresist.org/temoignage   - https://campmauthausen.org/ 
- Témoignage de Marie-José Chombart de Lauwe, résistante, déportée - YouTube
- Marie José Chombart De Lauwe - Mémoire et Espoirs de la Résistance (memoresist.org) 

MÉMOIRE DE SA RÉSISTANCE A LA DÉPORTATION
Pour continuer à témoigner et à transmettre la mémoire de la Déportation, elle a été 
présidente de l’amicale de Ravensbrück, présidente de la Fondation pour la Mémoire de la 
Déportation de 1996 à 2018 et elle a fait partie de la présidence collégiale de la FNDIRP.

A 100 ans, elle continue à porter cette mémoire et a se battre pour la défense des droits de 
l’Homme. 

En 2011, le nouveau collège public de Paimpol a pris son nom . 

ENGAGEMENT
Marie-Jo a toujours fait de la résistance contre l’oppression nazie, de son adolescence 
jusqu’à maintenant. 

Elle a témoigné pendant de très longues années et éclairé des générations de jeunes sur le 
nazisme et son propre vécu. 

C’est une grande figure de la Résistance en France depuis de longues années. 

Pour sa reconstruction elle choisit l’écriture, elle achète un carnet d’écolier un an et demi 
après sa libération elle commence à rédiger d’un trait son histoire. Il fallait que tout ce 
qu’elle avait vu, vécu, entendu et connu sorte d’elle, que cela soit partagé même si c’était 
avec une feuille. Il fallait qu’elle pose des mots sur ce qu’elle avait vu après avoir vu de l’être 
humain ce que beaucoup ne peuvent connaître. 

Son combat pour l’enfance reste une de ses priorités au fil du temps. Elle a consacré des 
années de sa vie sur les recherches à propos de l’enfant ce qui finit par devenir son sujet de 
thèse. Ce dévouement pour les enfants était aussi une façon de poursuivre l’intérêt de son 
père, pédiatre, et sa mère, sage-femme.

Photographies des jambes de deux jeunes 
filles polonaises, victimes des expériences 
« médicales » du SS Professeur Gebhardt. 
Ces photos prises clandestinement par 
des déportées polonaises, étaient sur une 
pellicule que Germaine Tillion a cachée 
sur elle pendant six mois et sortie 
clandestinement du camp dans une boîte 
de lait en poudre lors de la libération par 
la Croix Rouge suédoise le 23 avril 1945, 
après une dernière fouille. 
https://museedelaresistanceenligne.org/ 
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